
 
 

Préparation de la liturgie 
 

25 février : Montauban – équipe 4 

3 mars : Montauban – équipe 1 

10 mars : Boisgervilly – équipe 3 

17 mars : Irodouër – équipe 1  

 

 

Pain Bénit 
 

Saint Uniac (24 février) : Mme Renée COQUELIN 
 

Médréac (1er mars) : Mme Fernande TADIER 

Mr et Mme Jean-Pierre THEZE 
 
 

 

Les célébrations du 18 au 25 février 2024 
      

SAMEDI 17 FÉVRIER 
 

SAINT M’HERVON (18h) :  ♦ Gabriel COLLET   ♦ Défunts de la paroisse 
 

DIMANCHE 18 FÉVRIER 
 

IRODOUËR (9h30) : ♦ Anna et Francis GOUGEON et l’abbé Jean-Louis GOUGEON   ♦ Piérino COLLINI    

♦ Sœur Geneviève HUET et parents défunts   ♦ Ange et Maria VILLANON   ♦ Clémente et Pierre HARDY    

♦ Maryvonne GOUGEON et son fils Alain   ♦ Marie-Thérèse GOUGEON et défunts de la famille    

♦ Roland de LA MOTTE   ♦ Maria et Joseph GODET   ♦ Défunts de la Paroisse d’Irodouër 
 

MONTAUBAN (11h) : ♦ Jean ÉON   ♦ Gabrielle ÉON   ♦ Marie et Pierre RIGOURD et défunts des familles    

♦ Louisette et Bernard PALISSIER, Michelle et Joseph HEURTAULT et Bernard PALISSIER  

♦ Monique RENAULT   ♦ Intentions particulières   ♦ Famille LELIEVRE-DÉHY et parents défunts    

♦ René SOUFFLET   ♦ Défunts de la paroisse 
 

MARDI 20, MERCREDI 21 et JEUDI 22 FÉVRIER 
 

18h, à l’oratoire du presbytère de Montauban   
 

JEUDI 22 FÉVRIER 
 

MAISON DE RETRAITE, Médréac (11h) : ♦ Thérèse TOSTIVINT   ♦ Défunts des résidents 
 

SAMEDI 24 FÉVRIER 
 

SAINT UNIAC (18h) :  ♦ Uniac de QUÉNÉTAIN   ♦ Pierre VITRE    

♦ Sœur Marie-Thérèse BESNARD, son frère Albert et défunts des familles BESNARD-POLLET          

♦ Défunts de la paroisse 
 

DIMANCHE 25 FÉVRIER 
 

MONTAUBAN (11h) : ♦ Simone AUDINEL   ♦ Joseph DEMAY   ♦ Angélina DEMAY    

♦ François AUBRY et parents défunts   ♦ Christian FAILLER et famille FAILLER-LURAINE    

♦ Thierry BERTHELOT et son papa   ♦ Intention particulière   ♦ Jean-Paul et Raoul MARQUÉ    

♦ Marcel OZANNE   ♦ Marcel PÉDRON   ♦ Défunts de la paroisse 
 
 

 

 

 

OBSÈQUES :  Michel COLIN, 72 ans, le lundi 12 février, à Irodouër 

 Odette HENRY, 95 ans, le mardi 13 février, à Irodouër 

 Denise PERSEHAYE, 94 ans, le vendredi 16 février, à Médréac 

Paroisse Saint Eloi du Garun 
Boisgervilly - La Chapelle du Lou du Lac - Irodouër - Landujan - Médréac 

Montauban de Bretagne - Saint M'Hervon - Saint Uniac 
 

02.99.06.61.72 - paroissesteloi@yahoo.fr - rennes.catholique.fr/paroissesteloi 
 

18 février 2024 – 1er dimanche de Carême B 
 

 
 

 

MESSAGE DU PAPE FRANÇOIS POUR LE CARÊME 2024 
 

À travers le désert Dieu nous guide vers la liberté 
 

Chers frères et sœurs, 
 

Lorsque notre Dieu se révèle, il communique la liberté : « Je suis le Seigneur ton Dieu, qui t’ai 
fait sortir du pays d’Égypte, de la maison d’esclavage » (Ex 20, 2). C’est ainsi que s’ouvre le 
Décalogue donné à Moïse sur le mont Sinaï. Le peuple sait bien de quel exode Dieu parle : 
l’expérience de l’esclavage est encore gravée dans sa chair. Il reçoit les dix consignes dans le 
désert comme un chemin vers la liberté. Nous les appelons « commandements », pour 
souligner la force de l’amour avec lequel Dieu éduque son peuple. Il s’agit en effet d’un appel 
vigoureux à la liberté. Il ne se réduit pas à un seul événement, car il mûrit au cours d’un 
cheminement. De même qu’Israël dans le désert conserve encore en lui l’Égypte – en fait, il 
regrette souvent le passé et murmure contre le ciel et contre Moïse – de la même façon, 
aujourd’hui, le peuple de Dieu garde en lui des liens contraignants qu’il doit choisir 
d’abandonner. Nous nous en rendons compte lorsque nous manquons d’espérance et que 
nous errons dans la vie comme sur une lande désolée, sans terre promise vers laquelle tendre 
ensemble. Le Carême est le temps de la grâce durant lequel le désert redevient – comme 
l’annonce le prophète Osée – le lieu du premier amour (cf. Os 2, 16-17). Dieu éduque son 
peuple pour qu’il sorte de l’esclavage et expérimente le passage de la mort à la vie. Comme 
un époux, il nous ramène à lui et murmure à notre cœur des paroles d’amour. 
 

L’exode de l’esclavage vers la liberté n’est pas un chemin abstrait. Pour que notre Carême soit 
aussi concret, la première démarche est de vouloir voir la réalité. Lorsque, dans le buisson 
ardent, le Seigneur attira Moïse et lui parla, il se révéla immédiatement comme un Dieu qui 
voit et surtout qui écoute : « J’ai vu, oui, j’ai vu la misère de mon peuple qui est en Égypte, et 
j’ai entendu ses cris sous les coups des surveillants. Oui, je connais ses souffrances. Je suis 
descendu pour le délivrer de la main des Égyptiens et le faire monter de ce pays vers un beau 
et vaste pays, vers un pays, ruisselant de lait et de miel » (Ex 3, 7-8). Aujourd’hui encore, le 
cri de tant de frères et sœurs opprimés parvient au ciel. Posons-nous la question : est-ce qu’il 
nous parvient à nous aussi ? Nous ébranle-t-il ? Nous émeut-il ? De nombreux facteurs nous 
éloignent les uns des autres, en bafouant la fraternité qui, à l’origine, nous liait les uns aux 
autres. 
 

Lors de mon voyage à Lampedusa, j’ai opposé à la mondialisation de l’indifférence deux 
questions de plus en plus actuelles : « Où es-tu ? » (Gn 3, 9) et « Où est ton frère ? » (Gn 4, 
9). Le parcours de Carême sera concret si, en les écoutant à nouveau, nous reconnaissons 
que nous sommes encore sous la domination du Pharaon. Une domination qui nous épuise et 
nous rend insensibles. C’est un modèle de croissance qui nous divise et nous vole l’avenir. La 
terre, l’air et l’eau en sont pollués, mais les âmes sont elles aussi contaminées. En effet, bien 
que notre libération ait commencé avec le baptême, il subsiste en nous une inexplicable 



nostalgie de l’esclavage. C’est comme une attirance vers la sécurité du déjà vu, au détriment 
de la liberté. 
 

Je voudrais souligner, dans le récit de l’Exode, un détail qui n’est pas sans importance : c’est 

Dieu qui voit, qui s’émeut et qui libère, ce n’est pas Israël qui le demande. Le Pharaon, en 
effet, anéantit même les rêves, vole le ciel, fait apparaître comme immuable un monde où la 
dignité est bafouée et où les relations authentiques sont déniées. En un mot, il réussit à 
enchaîner à lui-même. Posons-nous la question : est-ce que je désire un monde nouveau ? 
Suis-je prêt à me libérer des compromis avec l’ancien ? Le témoignage de nombreux frères 
évêques et d’un grand nombre d’artisans de paix et de justice me convainc de plus en plus à 
devoir dénoncer un défaut d’espérance. Il s’agit d’un obstacle au rêve, d’un cri muet qui 
monte jusqu’au ciel et touche le cœur de Dieu et ressemble à ce regret de l’esclavage qui 
paralyse Israël dans le désert, en l’empêchant d’avancer. L’exode peut prendre fin : 
autrement, on ne pourrait pas expliquer pourquoi une humanité qui a atteint le seuil de la 
fraternité universelle et des niveaux de développement scientifique, technique, culturel et 
juridique capables d’assurer la dignité de tous, tâtonne dans l’obscurité des inégalités et des 
conflits. 
 

Dieu ne s’est pas lassé de nous. Accueillons le Carême comme le temps fort durant lequel sa 
Parole s’adresse de nouveau à nous : « Je suis le Seigneur ton Dieu, qui t’ai fait sortir du pays 
d’Égypte, de la maison d’esclavage » (Ex 20, 2). C’est un temps de conversion, un temps de 
liberté. Jésus lui-même, comme nous le rappelons chaque année à l’occasion du premier 
dimanche de Carême, a été conduit par l’Esprit au désert pour être éprouvé dans sa liberté. 
Pendant quarante jours, il sera devant nous et avec nous : il est le Fils incarné. Contrairement 
au Pharaon, Dieu ne veut pas des sujets, mais des fils. Le désert est l’espace dans lequel 
notre liberté peut mûrir en une décision personnelle de ne pas retomber dans l’esclavage. 
Pendant le Carême, nous trouvons de nouveaux critères de jugement et une communauté 
avec laquelle nous engager sur une route que nous n’avons jamais parcourue auparavant. 
 

Cela implique une lutte : le livre de l’Exode et les tentations de Jésus dans le désert nous le 
disent clairement. À la voix de Dieu, qui dit : « Tu es mon Fils bien-aimé ; en toi, je trouve ma 
joie » (Mc 1, 11) et « Tu n’auras pas d’autres dieux en face de moi » (Ex 20, 3), s’opposent 
en effet les mensonges de l’ennemi. Les idoles sont plus redoutables que le Pharaon : nous 
pourrions les considérer comme sa voix en nous. Pouvoir tout faire, être reconnu par tous, 
avoir le dessus sur tout le monde : chaque être humain ressent en lui la séduction de ce 
mensonge. C’est une vieille habitude. Nous pouvons nous accrocher ainsi à l’argent, à certains 
projets, à des idées, à des objectifs, à notre position, à une tradition, voire à certaines 
personnes. Au lieu de nous faire avancer, elles nous paralyseront. Au lieu de nous rapprocher, 
elles nous opposeront. Mais il y a une nouvelle humanité, le peuple des petits et des humbles 
qui n’a pas succombé à l’attrait du mensonge. Alors que les idoles rendent muets, aveugles, 
sourds, ou immobiles ceux qui les servent (cf. Ps 114, 4), les pauvres en esprit sont 
immédiatement ouverts et prêts : une silencieuse force de bien qui guérit et soutient le 
monde. 
 

Il est temps d’agir, et durant le Carême, agir c’est aussi s’arrêter. S’arrêter en prière, pour 
accueillir la Parole de Dieu, et s’arrêter comme le Samaritain, en présence du frère blessé. 
L’amour de Dieu et du prochain est un unique amour. Ne pas avoir d’autres dieux, c’est 
s’arrêter en présence de Dieu, devant la chair de son prochain. C’est pourquoi la prière, 
l’aumône et le jeûne ne sont pas trois exercices indépendants, mais un seul mouvement 
d’ouverture, de libération : finies les idoles qui nous alourdissent, finis les attachements qui 
nous emprisonnent. C’est alors que le cœur atrophié et isolé s’éveillera. Alors, ralentir et 
s’arrêter. La dimension contemplative de la vie, que le Carême nous fera ainsi redécouvrir, 

mobilisera de nouvelles énergies. En présence de Dieu, nous devenons des frères et des 
sœurs, nous percevons les autres avec une intensité nouvelle : au lieu de menaces et 
d’ennemis, nous trouvons des compagnons et des compagnes de route. C’est le rêve de Dieu, 
la terre promise vers laquelle nous tendons une fois sortis de l’esclavage. 
 

La forme synodale de l’Église, que nous redécouvrons et cultivons ces dernières années, 
suggère que le Carême soit aussi un temps de décisions communautaires, de petits et de 
grands choix à contre-courant, capables de changer la vie quotidienne des personnes et la vie 
d’un quartier : les habitudes d’achat, le soin de la création, l’inclusion de celui qui n’est pas 
visible ou de celui qui est méprisé. J’invite chaque communauté chrétienne à faire cela : offrir 
à ses fidèles des moments pour repenser leur style de vie ; se donner du temps pour vérifier 
leur présence dans le quartier et leur contribution à le rendre meilleur. Quel malheur si la 
pénitence chrétienne ressemblait à celle qui attristait Jésus. À nous aussi, il dit : « Et quand 
vous jeûnez, ne prenez pas un air abattu, comme les hypocrites : ils prennent une mine 
défaite pour bien montrer aux hommes qu’ils jeûnent » (Mt 6, 16). Au contraire, que l’on voie 
la joie sur les visages, que l’on sente le parfum de la liberté, qu’on libère cet amour qui fait 
toutes choses nouvelles, en commençant par les plus petites et les plus proches. Cela peut se 

produire dans chaque communauté chrétienne. 
 

Dans la mesure où ce Carême sera un Carême de conversion, alors l’humanité égarée 
éprouvera un sursaut de créativité : l’aube d’une nouvelle espérance. Je voudrais vous dire, 
comme aux jeunes que j’ai rencontrés à Lisbonne l’été dernier : « Cherchez et risquez, 
cherchez et risquez. À ce tournant de l’histoire, les défis sont énormes, les gémissements 
douloureux. Nous assistons à une troisième guerre mondiale par morceaux. Prenons le risque 
de penser que nous ne sommes pas dans une agonie, mais au contraire dans un 
enfantement ; non pas à la fin, mais au début d’un grand spectacle. Il faut du courage pour 
penser cela » ( Rencontre avec les jeunes universitaires, 3 août 2023). C’est le courage de la 
conversion, de la délivrance de l’esclavage. La foi et la charité tiennent la main de cette 
« petite fille espérance ». Elles lui apprennent à marcher et elle, en même temps, les tire en 

avant [1]. Je vous bénis tous ainsi que votre cheminement de Carême. 
Pape François 

 
 

 

 

 

Messe de l’Alliance 2024 
 

Joie pour toute la communauté paroissiale en ce 1er 
dimanche de Carême d’accueillir les futurs mariés ;  

une façon concrète de signifier que l’église  
toute entière est à leurs côtés. 

 

 

 

 

Agenda 
 

+ Rencontre MCR, lundi 19 février, 14h30, salle paroissiale de Montauban 
 

+ Répétition de la chorale Saint Eloi, mardi 20 février, 20h-21h30, salle paroissiale, Montauban 
 

+ KT des 7 ans, mercredi 21 février, 17h-19h, salle paroissiale, Montauban 
 

+ Rencontre d’Aumônerie, jeudi 22 février, à partir de 18h, salle paroissiale, Montauban 
 

+ Chemin de Croix du 2ème vendredi de Carême, vendredi 23 février, 15h, Landujan. 
 

+ Rencontre des CCP, samedi 16 mars, à partir de 9h, au lycée l’Assomption, Rennes 
 

+ Célébration pénitentielle avec absolution individuelle, jeudi 21 mars, 18h30-20h30, église de 
Montauban 

 

https://www.vatican.va/content/francesco/fr/speeches/2023/august/documents/20230803-portogallo-universitari.html
https://www.vatican.va/content/francesco/fr/messages/lent/documents/20231203-messaggio-quaresima2024.html#_ftn1


  – ENVOI –       
 

 

 

 

 

 
 

 

Bon dimanche à tous 
 

 

 

 
 

 

Quelques dates à noter dans vos agendas 
 

 

- Vendredi 23 février 2024 : 2ème vendredi de Carême. Chemin de croix à 15h à Landujan. 
 

- Vendredi 1er mars 2024 : 3ème vendredi de Carême. Chemin de croix à 15h à Saint 
M’Hervon. 
 

- Vendredi 8 mars 2024 : 4ème vendredi de Carême. Chemin de croix à 15h à Montauban. 
 

- Vendredi 15 mars 2024 : 5ème vendredi de Carême. Chemin de croix à 15h à Saint Uniac. 
 

- Vendredi 22 mars 2024 : 6ème vendredi de Carême. Chemin de croix à 15h à Médréac. 
 

-  Dimanche 24 mars 2024 : Dimanche des Rameaux. Messe à 18h à Saint-Uniac et à 11h à 
Montauban. 
 

- Mercredi Saint, 27 mars 2024, messe chrismale à 19h, à la cathédrale de Rennes 
 

- Jeudi 28 mars 2024 : Jeudi Saint. Messe en mémoire de la Cène du Seigneur à 20h à 
Montauban. 
 

- Vendredi 29 mars 2024 : Vendredi Saint. Chemins de croix à 15h à Montauban, Landujan, 
Irodouër, Médréac, Saint-M’Hervon et Saint-Uniac.  Célébration de la Passion du Seigneur à 
20h à Montauban.   
 

- Samedi 30 mars 2024 : Veillée pascale à 20h à Montauban. 
 

- Dimanche 31 mars 2024 : Pâques. Messes à 10h30 à Saint-Uniac et Médréac et à 10h à 
Irodouër. 
 

Paroisse Saint Eloi du Garun 
Boisgervilly - La Chapelle du Lou du Lac - Irodouër - Landujan - Médréac 

Montauban de Bretagne - Saint M'Hervon - Saint Uniac 
 

02.99.06.61.72 - paroissesteloi@yahoo.fr - rennes.catholique.fr/paroissesteloi 

Montauban – 18 février 2024 

Messe de l’Alliance 

 

- ACCUEIL – 
 

 

1. Voici le temps de Dieu, ce moment consacré, allons à sa 

rencontre, entrons en sa présence. 

Quarante jours durant, d’un pas vif et joyeux, marchons sur 

ses chemins, dans l’unité. 
 

Rends-nous la joie d’être sauvés  
et nos lèvres publieront Ta louange. 

Raffermis nos pas, viens nous recréer,  
mets en nous, Seigneur, un cœur nouveau ! 

 

2. Guidés par son Esprit, nous irons au désert, pour écouter 

sa voix au creux de nos silences. 

Nous laisserons les biens qui captivent nos cœurs pour 

vivre l’essentiel : Dieu seul suffit. 

 
Démarche Pénitentielle  
 

Seigneur, prends pitié de nous, 

Seigneur, prends pitié de nous, 

Seigneur, prends pitié. 

O Christ, prends pitié de nous, 

O Christ, prends pitié de nous, 

O Christ, prends pitié. 

Seigneur, prends pitié de nous, 

Seigneur, prends pitié de nous, 

Seigneur, prends pitié. 

 

- PAROLE -  
 

 

  Lecture du livre de la Genèse    9, 8-15 
 

Psaume 24 : Tes chemins, Seigneur, sont amour et vérité pour qui garde Ton alliance 
 

1.   Seigneur, enseigne-moi tes voies, 

fais-moi connaître ta route. 

Dirige-moi par ta vérité, enseigne-moi, 

car tu es le Dieu qui me sauve.    /R 
 

2.   Rappelle-toi, Seigneur, ta tendresse, 

ton amour qui est de toujours. 

Dans ton amour, ne m’oublie pas, 

en raison de ta bonté, Seigneur.    /R 

3. Il est droit, il est bon, le Seigneur, Lui qui montre aux pécheurs le chemin. 

Sa justice dirige les humbles, Il enseigne aux humbles son chemin.   /R 

Je te salue, Marie, comblée de grâce ; 
Le Seigneur est avec toi ! 
Tu es bénie, Marie, entre toutes les femmes 
Et Jésus, le fruit de tes entrailles est béni ! 
 
Sainte Marie, Mère de Dieu ! 
Oh ! Prie pour nous, pauvres pécheurs ! 
Dès maintenant et jusqu'à l'heure  
De notre mort !    AMEN !             

Ave, Maria ! 
Ave, Maria ! 
Ave, Maria ! 
Ave, Maria ! 
Ave, Maria ! 
Ave, Maria ! 
Ave, Maria ! 
Ave, Maria ! 
Ave, Maria ! 



 

Lecture de la première lettre 

de Saint Pierre apôtre    
3, 18-22 

 
Acclamation de l’évangile :  

Que vive mon âme à te louer ! 

Tu as posé une lampe, 

une lumière sur ma route, 

ta Parole Seigneur (bis) 

 

Evangile de Jésus Christ 
selon saint Marc   

1, 12-15 

 
 

 

Notre Dame du Oui 
 

Notre Dame, qui par votre oui, avez changé la face du monde, 

Prenez en pitié tous ceux qui veulent dire : oui pour toujours. 

Vous savez à quel prix ce mot nous engage envers vous et entre nous. 

Obtenez-nous de ne pas reculer devant ce qu’Il exige de nous. 

Apprenez-nous à dire, comme vous, dans l’humilité et le pardon 

La simplicité et l’abandon… 

Oui à la volonté du Père, demandez à votre Fils Jésus 

Que notre « oui » nous serve, à l’exemple du vôtre, 

A faire encore plus parfaitement la volonté de Dieu. Amen 
 

 

Profession de Foi - Credo, Credo, Credo ! Credo, Credo, Credo ! 
 

1-  Je crois en Dieu, le Père tout-puissant, créateur du ciel et de la terre. 
 

2- Et en Jésus-Christ, son fils unique, notre Seigneur, qui a été conçu du Saint Esprit,  
est né de la vierge Marie, a souffert sous Ponce Pilate, a été crucifié, 
est mort et a été enseveli, est descendu aux enfers, le troisième jour est ressuscité des morts, 
est monté aux cieux, est assis à la droite de Dieu le Père tout puissant,  
d'où il viendra juger les vivants et les morts. 

3-  Je crois en l'Esprit Saint, à la sainte Eglise catholique, à la communion des Saints, à la rémission 
des péchés, à la résurrection de la chair, à la vie éternelle. Amen 

 
Prière universelle – Seigneur, voici ton peuple qui fait monter vers Toi  

  Les mots de sa prière, Seigneur accueille-la. 

- EUCHARISTIE – 
Offertoire  
 

1. Notre Dieu s´est fait homme pour que l´homme soit Dieu, Mystère inépuisable, fontaine du Salut. 
Quand Dieu dresse la table, Il convie ses amis, Pour que sa vie divine soit aussi notre vie !  
 

2. Le Seigneur nous convoque par le feu de l´Esprit Au banquet de ses noces célébrées dans la joie. 
Nous sommes son Église, l´Épouse qu´il choisit, Pour vivre son alliance et partager sa vie.  
 

3. Merveille des merveilles, miracle de ce jour ! Pour nous Dieu s´abandonne en cette Eucharistie. 
Chassons toute indolence, le Christ est parmi nous, Accueillons sa présence et offrons-nous à lui.  
 

4. Dieu se fait nourriture pour demeurer en nous, Il se fait vulnérable et nous attire à lui. Mystère 
d´indigence d´un Dieu qui s´humilie Pour que sa créature soit transformée en lui.  
 

5. Il frappe à notre porte le Seigneur Tout-Puissant, Il attend humble et pauvre, mendiant de notre 
amour. Dénué d´arrogance, sous l´aspect de ce pain Il se donne en offrande pour demeurer en nous.  
 

6. Que nos cœurs reconnaissent en ce pain et ce vin L´Unique nécessaire qui surpasse tout bien. Ce 
que nos yeux contemplent, sans beauté ni éclat, C´est l´Amour qui s´abaisse et nous élève à lui. 
 

Après la préface - Saint, Saint, Saint le Seigneur, le Dieu de l’univers. (bis) 
Ciel et terre sont remplis de ta splendeur et de ta gloire.  
Hosanna au plus haut des cieux ! (bis) 
Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur.  
Hosanna au plus haut des cieux ! (bis) 
 

Anamnèse - Il est grand le Mystère de la Foi, proclamons-le ! 
 

Gloire à toi qui étais mort ! Gloire à toi qui es vivant !  
Dieu sauveur, nous attendons ton retour : Viens Seigneur Jésus ! 
 

Notre Père qui es aux cieux, que ton nom soit sanctifié, que ton règne vienne, que ta volonté soit faite 
sur la Terre comme au ciel. Donne-nous aujourd'hui notre pain de ce jour.  
Pardonne-nous nos offenses comme nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont offensés.  
Ne nous laisse pas entrer en tentation, mais délivre-nous du mal. Car c'est à toi qu'appartiennent le 
règne, la puissance et la gloire pour les siècles des siècles. Amen.  
Abba Père (x6)  / Abba (x2)  / Abba Père (x2)  
 

Agneau de Dieu, envoyé par le Père, tu nous sauves du péché, 
Prends pitié de nous, Seigneur (bis). 
Agneau de Dieu, emportant notre mort, tu nous donnes ta vie, 
Prends pitié de nous, Seigneur (bis). 
Agneau de Dieu, dans l’Amour de l’Esprit, tu apaises notre cœur, 
Donne-nous la paix, Seigneur (bis). 
 

Communion -  Prendre du temps pour dieu tout simplement pour l'accueillir  
                   S'asseoir aux pieds de dieu écouter sa parole.  
 

1. Prendre le temps à Béthanie en compagnie de Marthe et de Marie 
L'une s'active et l'autre pas. Se demander et dire pourquoi : Quel est le mieux pour moi ? 

 

2.  Être soi-même juste un instant,  
     Se libérer de nos " chemins faisant "  
     Quand tout s'agite autour de nous  
     S'asseoir, et pour tenir debout  
     S'offrir un rendez-vous. /R 

3. Prendre son temps pour s'arrêter  
      Prendre son temps, se mettre à écouter  
      Cette Parole qui nourrit  
      Qui te console et te grandit  
      Dieu au cœur de ta vie. /R 
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- ACCUEIL – 
 

1- Seigneur, avec Toi, nous irons au désert, 
Poussés, comme Toi par l’Esprit. 
Seigneur, avec Toi, nous irons au désert, 
Poussés comme Toi par l’Esprit. 

 Et nous mangerons la parole de Dieu, 
 et nous choisirons notre Dieu. 
 Et nous fêterons notre Pâque au désert : 
 nous vivrons le désert avec toi ! 

2- Seigneur, nous irons au désert pour guérir, 
 poussés comme toi par l’Esprit. 
      Seigneur, nous irons au désert pour guérir, 
 poussés comme toi par l’Esprit. 
 Et tu ôteras de nos cœurs le péché, 
 et tu guériras notre mal. 
 Et nous fêterons notre Pâque au désert : 
 ô vivant qui engendre la vie ! 

 

Démarche Pénitentielle – Dieu plus grand que notre cœur, kyrie, eleison (bis) 
 

Dans Ton amour pitié pour moi, je suis un homme au cœur blessé,  
fais-moi connaître mon péché, Dieu de ma joie ! Dieu de ma joie ! / R 

Dans Ton amour Tu viens à moi, Jésus mon frère au sang versé,  
Toi seul pourras me pardonner, Dieu de ma joie ! Dieu de ma joie ! / R 

Par Ton amour, entraîne-moi, sous Ton soleil je revivrai.  
Inonde-moi de Ta clarté, Dieu de ma joie ! Dieu de ma joie ! / R 

 

- PAROLE -  
 

  Lecture du livre de la Genèse    9, 8-15 
 

Psaume 24 : Tes chemins, Seigneur, sont amour et vérité pour qui garde Ton alliance 
 

1.   Seigneur, enseigne-moi tes voies, 

fais-moi connaître ta route. 

Dirige-moi par ta vérité, enseigne-moi, 

car tu es le Dieu qui me sauve.    /R 
 

2.   Rappelle-toi, Seigneur, ta tendresse, 

ton amour qui est de toujours. 

Dans ton amour, ne m’oublie pas, 

en raison de ta bonté, Seigneur.    /R 

4. Il est droit, il est bon, le Seigneur,  

Lui qui montre aux pécheurs le chemin. 

Sa justice dirige les humbles,  

Il enseigne aux humbles son chemin.   /R 

 

 

Lecture de la première lettre 

de Saint Pierre apôtre    
3, 18-22 

 

Acclamation de l’évangile :  
Ta Parole, Seigneur, est vérité,  

et Ta Loi, délivrance 
 

Evangile de Jésus Christ 
selon saint Marc   

1, 12-15 

Symbole de Nicée 
Je crois en un seul Dieu, le Père tout puissant, créateur du ciel et de la terre, de l'univers visible  
et invisible, Je crois en un seul Seigneur, Jésus Christ, le Fils unique de Dieu, né du Père avant tous  
les siècles : Il est Dieu, né de Dieu, lumière, né de la lumière, vrai Dieu, né du vrai Dieu. 
Engendré non pas créé, consubstantiel au Père ; et par lui tout a été fait. Pour nous les hommes,  
et pour notre salut, il descendit du ciel ; Par l'Esprit Saint, il a pris chair de la Vierge Marie, et s'est fait  
homme. Crucifié pour nous sous Ponce Pilate, Il souffrit sa passion et fut mis au tombeau. Il ressuscita  
le troisième jour, conformément aux Ecritures, et il monta au ciel ; il est assis à la droite du Père.  
Il reviendra dans la gloire, pour juger les vivants et les morts et son règne n'aura pas de fin.  
Je crois en l'Esprit Saint, qui est Seigneur et qui donne la vie ; il procède du Père et du Fils. 
Avec le Père et le Fils, il reçoit même adoration et même gloire ; il a parlé par les prophètes. 
Je crois en l'Eglise, une, sainte, catholique et apostolique. Je reconnais un seul baptême pour le pardon  
des péchés. J'attends la résurrection des morts, et la vie du monde à venir. Amen 
 

Prière universelle – Tes chemins, Seigneur, sont amour et vérité pour qui garde Ton alliance 
 

- EUCHARISTIE – 
Après la préface        
Dieu saint, Dieu juste, Dieu vivant, nous te chantons.  
Dieu saint, Dieu libre, Dieu d’amour, nous te louons. 
Tu tiens la vie du monde en tes mains. Tu prends ce jour pour créer demain. 
Dieu Saint, nous accueillons celui que tu envoies. Jésus, tu viens à nous et Dieu nous vient par toi. 
 

Anamnèse      
Seigneur, Jésus, depuis le jour de ton départ ; A ton repas nous ne cessons de prendre part, 
Ta mort venue, rien n'est comme avant. Tu es pour nous le premier vivant. 
Déjà ce pain de vie nous comble dans la foi, mais viens, nous t’attendons le monde a faim de toi. 
 

Agneau de Dieu    
Seigneur, pour nous sauver, tu meurs sur une croix.  
Ta mort, nous rend la vie : l’Agneau pascal, c’est toi. 
Voici ton Corps transpercé pour nous, Voici ton sang répandu pour nous. 
Le prix de ta passion est là, devant nos yeux. Le prix de ton amour nous vaut la paix de Dieu. 
 

Communion :                        1-   Mendiant du jour, je te prends dans mes mains, 
 Comme on prend dans sa main, la lampe pour la nuit. 
 Et tu deviens la Nuée, qui dissout les ténèbres. 
 La nuée, qui dissout les ténèbres. 

 

3-   Mendiant d'espoir, je te prends dans mes mains, comme on prend dans ses mains, la source pour l'été. 
 Et tu deviens le Torrent d'une vie éternelle. Le Torrent d’une vie éternelle. 
 

5- Mendiant de Dieu, je te prends dans mes mains, mais tu prends dans ta main la mienne pour ce jour. 
 Et je deviens l'Envoyé aux mendiants de la terre. L’Envoyé aux mendiants de la terre. 

 

– ENVOI – 
 

 

Sur les routes de l'alliance, 
Ta lumière nous conduit. 

Nous marchons pleins d'espérance, 
Tu nous mènes vers la vie (bis) 

 

3 - Dieu berger fidèle, tu nous dis quel est ton nom. 
Fais grandir ton peuple, nous vivrons pour te servir. 

Bienheureux celui qui cherche, tu lui ouvres ta maison ! 
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http://www.eglise.catholique.fr/ressources-annuaires/lexique/definition.html?&lexiqueID=45&Expression=Esprit%20Saint
http://www.eglise.catholique.fr/ressources-annuaires/lexique/definition.html?&lexiqueID=95&Expression=Proph%C3%A8te
http://www.eglise.catholique.fr/ressources-annuaires/lexique/definition.html?&lexiqueID=11&Expression=Bapt%C3%AAme
http://www.eglise.catholique.fr/ressources-annuaires/lexique/definition.html?&lexiqueID=90&Expression=P%C3%A9ch%C3%A9
http://www.eglise.catholique.fr/ressources-annuaires/lexique/definition.html?&lexiqueID=105&Expression=R%C3%A9surrection

